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Les médias de tous bords, et y compris les nôtres, ont exprimé leur avis

sur les résultats du vote des communistes en vue de la préparation du Congrès

qui doit avoir lieu en novembre 2018.

Pour les uns c’était la mise en minorité de la direction du PCF entendez

par là le Secrétaire général Pierre Laurent.

Pour les autres c’est un vote avec un résultat inédit : Que peut-on penser

de toutes ces appréciations, diverses certes ? Mais il y en a beaucoup d’autres.

Tout d’abord, quatre textes ont été présentés aux communistes. Il fallait un

vainqueur et c’est le « Manifeste » qui l’a emporté avec plus de 42%, le texte

présenté par le CN près de 38%, les deux autres ont obtenu 12% et 7%, mais

aucun n’a obtenu la majorité absolue.

Quelle leçon doit-on en tirer ?

Depuis la période où le PCF représentait une force de plus de 20%, il a

transformé ses statuts, sa stratégie en supprimant :

- La dictature du Prolétariat,

- L’abandon du logo la faucille et le marteau,

- L’abandon du centralisme démocratique.

Toutes  ces  transformations  ou  réformes  devaient  nous  apporter  une

évolution favorable. Qu’en est-il actuellement ? Et bien de 20% nous sommes

tombés à moins de 2%.

Pour  être  ironique  tout  en  restant  sérieux  les  réformes  ne  sont  pas

triomphales,  il  n’y a  qu’à voir  les  réformes de Macron et  les  résultats  qu’il

obtient auprès du peuple. Pour les communistes le résultat est là : moins de 2%,



c’est catastrophique. Ne serait-il pas pertinent, sans revenir au passé, de revisiter

ces trois points fondamentaux qui faisaient la Force du PCF.

- Pour la dictature du Prolétariat, le philosophe Slavoj Zizek avait émis

une formule plus souple. (à voir et à affiner).

- En ce qui concerne le logo la faucille et le marteau, comment peut-on

parler de rassemblement en écartant les salariés (le marteau) et les paysans (la

faucille) de toutes responsabilité ou presque dans les instances du parti. J’avais

proposé,  en son temps,  de lancer  un concours auprès  des communistes  pour

trouver un logo qui représente l’ensemble de la société civile. A réfléchir !  

- Pour ce qui est du centralisme démocratique, c’est toute notre stratégie

qui en a supporté toutes les conséquences, d’ailleurs beaucoup de PC européen

ne l’ont pas abandonné et d’autres l’ont même réintégré. Pourquoi pas nous ?

D’ailleurs, j’ai lu les yeux grands ouverts après le CN que le Manifeste

devait être le texte de base de la discussion au Congrès. N’est pas là une forme

déguisée de l’application du centralisme démocratique ? 

J’espère et je souhaite que les élu-e-s au Congrès fassent la synthèse des 4

textes et  qu’il  en sorte un seul  et  qu’ils en sortent  un seul  qui  représente  la

pensée de toutes et tous les communistes.

- Par rapport à la remise en cause de la direction du PCF : il n’y a pas si

longtemps, certains voulaient changer le nom du PCF.J’avais à ce sujet employé

une image en expliquant que dans la nature il y avait un animal qui change de

peau à chaque saison, mais qui finalement reste toujours un serpent et…souvent

venimeux.  En ce  moment  certains  veulent  changer  de  Direction,  surtout  son

Secrétaire général, Pierre Laurent. Rappelons-nous, à une certaine période des

communistes  trouvaient  Georges  Marchais  trop  dur.  Actuellement,  certains

pensent Pierre Laurent trop mou. Qui a raison ? Personne assurément. Il serait

donc plus judicieux d’étoffer notre direction plutôt que de la changer. Tout à

bord  en  faisant  monter  des  représentants  du  monde  du  travail  et  du  monde

paysan, les grands oubliés de ces dernières décennies. Et ce en fonction de leur



représentativité dans la société.  Ça donnerait  plus confiance.  On ne peut pas

continuer à leur place. Ils savent s’expliquer eux-mêmes et ils en sont capables.

En ce qui concerne les désaccords sur l’Europe, l’écologie, sur l’alliance

avec  Jean-Luc  Mélenchon,  l’immigration,  les  élu-e-s  au  Congrès  doivent

aborder ses sujets avec sérénité,  mais obstination.  Les communistes sont des

gens  qui  réfléchissent.  Ils  sauront  le  prouver  au  Congrès,  j’en  suis  sûr,  j’ai

confiance.

Pour ma part, je me suis contenté d’apporter ma modeste contribution sur

les transformations du PCF.

Bon travail à toutes et tous.

Marc Almeras, fédération du Gard.


